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AMISOL 
Honte à la justice française 

à l'égard des victimes de la pire usine d'amiante !

Le 13 février 2012, à Turin, deux des plus hauts responsables du groupe ETERNIT ont été condamnés à 
16 ans de prison ferme pour désastre volontaire ayant fait des milliers de victimes. Ce 8 février 2013, pour 
des faits analogues, commis à la même époque, avec les mêmes conséquences, la cour d'appel de Paris 
décide que le procès de claude Chopin, ex-PDG de l'usine française de textile amiante, AMISOL, 
n'aura pas lieu.  Aucune charge n'est  retenue contre lui,  au motif  « que les faits commis en 1974 ne  
peuvent pas être appréciés avec les exigences de santé publique apparues depuis »… « Que la mémoire 
des faits s’efface » !

L'Etat contre les victimes d'empoisonnement industriel 

Cet épisode éclaire de façon nette la volonté de l’Etat à l’égard des victimes de l’amiante puisque cette 
décision résulte de la  demande du Procureur  général  en soutien  objectif  de la  demande de l'ex-PDG 
d'AMISOL. Elle s'inscrit en cohérence avec l’annonce par le ministère de la Justice du retrait des fonctions 
de juge d'instruction de la juge Marie-Odile Bertella-Geffroy, coordonnatrice de l’instruction au Pôle de 
Santé  Publique,  sous  le  couvert  d’une  interprétation  de  la  loi  limitant  la  durée  de  mandat  de  juges 
spécialisés. 
La  décision  rendue  à  Paris  contre  les  victimes  d'AMISOL  témoigne  d'une  volonté  politique 
d'étouffer l'affaire de l'amiante. C'est à cela qu'aura servi la création du pôle judiciaire de santé publique ! 
Non pas juger mais étouffer... 
Cette décision scandaleuse qui éconduit les victimes de la pire usine d’amiante française, va cependant 
beaucoup plus loin qu’AMISOL. Elle est dangereuse pour tous. Elle signifie que les effets différés des 
empoisonnements industriels, qu'il s'agisse de l'amiante ou autres toxiques mortels, pourraient ne  jamais 
être jugés. La porte est ainsi ouverte à tous les abus, à toutes les impunités des véritables responsables.

Prends le chèque et circule
La réprobation doit s’exprimer, parce que cet épisode sous-tend aussi cette idée : « les victimes ouvrières 
n’ont pas droit à la justice pénale, la réparation par l’indemnisation éventuelle doit leur suffire ». C’est en 
quelque sorte : PRENDS LE CHEQUE ET CIRCULE.

Le POURVOI EN CASSATION des victimes d'AMISOL A ETE IMMEDIAT… LE COMBAT CONTINUE !

En mémoire et en soutien de toutes les victimes d'AMISOL, avec les militantes et militants, ex-
ouvrières et ouvriers de cette usine qui, depuis les années 1970, luttent contre l'amiante et pour les 
droits des victimes, 

NOUS, SOUSSIGNES, NOUS VOULONS DIRE :

NOTRE REPROBATION DE CETTE DECISION JUDICIAIRE INDIGNE
NOTRE SOUTIEN RECONNAISSANT AUX AMISOL
NOTRE REFUS DE PROCUREURS AU SERVICE DES POUVOIRS ECONOMIQUES
NOTRE VOLONTE QUE LE DOSSIER DE L’AMIANTE NE SOIT PAS JUSQU’AU BOUT DANS 
LA CONNIVENCE

ET NOUS NOUS ENGAGEONS AUX COTES DES AMISOL POUR LA JUSTICE PENALE CONTRE LES 
RESPONSABLES DE CRIMES SOCIAUX ET ENVIRONNEMENTAUX.

Merci de lire et de signer cette pétition en ligne: «AMISOL  Honte à la justice française  à l'égard des 
victimes de la pire usine d'amiante ! » http://www.petitionpublique.fr/?pi=AMISOL



AMISOL 
Shame on the French Justice Act

Against the Victims of the Worst Asbestos Factory!

February 13, 2012 in Turin, two former asbestos executives, were convicted for their part in the causation 
of  an Italian asbestos disaster  and condemned to 16 years in jail.   February 8,  2013,  for  similar  acts 
committed at the same time, with the same consequences, the Appeal Court of Paris decided that the trial 
of Claude Chopin, former executive of the French asbestos textile factory “AMISOL,” will not take place. No 
charge has been made against him on the grounds that "the acts committed in 1974 cannot be judged by 
public health standards which have emerged since then", and because "the memory of facts has been 
erased!" 

French State against victims of industrial poisoning  
This  episode  clearly  shows  the  State’s  true  policy  regarding  asbestos  victims;  when  forced  to  judge 
between the rights of the injured to obtain a criminal trial and the demand of a former asbestos company 
executive, Claude Chopin, to avoid it, the victims are, yet again, the losers. It is relevant to note that the 
General Prosecutor requested that the charges against defendant Chopin be dropped.
The decision of this Court ties in with the announcement by the Ministry of Justice - under the guise of the 
limitation law relating to the term of office of specialized judges - to withdraw the appointment of Judge 
Marie-Odile  Bertella-Geffroy,  coordinator  of  the  asbestos  trial  at  the  Public  Health  department  of  the 
criminal court in Paris.
The February 8 court decision against the AMISOL victims is a political cover-up of the French asbestos 
scandal. That is what the true intent of the Public Health Division was – not to judge but to bury the crime 
with the victims ... 
This scandalous decision, which is an insult to the victims of the deadly industrial practices at the worst 
French asbestos factory, has an impact well beyond AMISOL. It is a dangerous precedent for all French 
citizens. It means that the delayed effects of industrial poisoning, whether caused by exposure to asbestos 
or  other deadly  toxins,  may never be tried. The door is now wide open for  corporate abusers, free to 
commit industrial crimes knowing that they can do so with total impunity.

Take the  money and go
This episode underlines the government belief that workers victims of occupational crimes have no right to 
justice; they should humbly accept the financial crumbs thrown their way. “Don’t expect justice just take the 
money and keep quiet”. 

The  AMISOL  VICTIMS  DO  APPEAL  IN  CASSATION  COURT  (French  equivalent  of  a  supreme 
court)  ... THE FIGHT IS CONTINUING!

In memory and support of all AMISOL victims and with former factory workers,  who have been struggling 
since the 1970s against asbestos for the rights of the victims

WE, THE UNDERSIGNED, EXPRESS : 

OUR DISAPPROVAL OF THIS OUTRAGEOUS JUDGMENT
OUR SUPPORT FOR THE AMISOL WORKER-ACTIVISTS
OUR  DISGUST  AT  THE  PROSECUTOR’S  APPARENT  BIAS  IN  FAVOR  OF  ECONOMIC 
INTERESTS 
OUR  FERVENT  WISH  THAT  THE  FRENCH  ASBESTOS  SCANDAL  BE  THOROUGHLY 
INVESTIGATED 

WE ARE COMMITTED TO THE STRUGGLE OF THE AMISOL WORKER-ACTIVISTS; THEIR FIGHT TO 
OBTAIN CRIMINAL JUSTICE AGAINST INDIVIDUALS GUILTY OF SOCIAL AND ENVIRONMENTAL 
CRIMES IS A FIGHT FOR ALL CITIZENS

Thank you for reading and sign this online petition:

"Shame on Amisol French justice to the victims of the worst asbestos factory! '

http://www.petitionpublique.fr/?pi=AMISOL2


